
La combe aux prêtres 
« On a vu un poisson dans la rivière souterraine » 

Vendredi 31 mars 2017 
Rendez-vous chez Jean-Louis à 19h30, Alain est déjà là, Vincent, Pierre 
arrivent ensuite. Après un changement de véhicule, nous partons pour 
Francheville, Côte-d’Or (21), soit 4h30 de route. Arrivée au gîte de la 
clairière à environ minuit trente. Pierre a faim, un couscous va le calmer. 
Au dodo. 
Samedi 1 avril 2017 
Le réveil est aidé par un grand nombre d’enfants dans le dortoir d’à-côté. 
Le petit déjeuner aurait manqué de jus de fruits, m’a-t-on dit, et c’est vrai 
qu’il n’y en avait pas… d’où le manque (à corriger pour la prochaine fois! 
dixit Pierre). 
Nous partons pour la combe aux prêtres, mais vu que le grand nombre 
d’enfants du réveil, encadrés par de moniteurs sont arrivés les premiers, 
Vincent nous propose d’entrer par la combe Rochotte, dont l’entrée est un 
peu plus loin dans les bois. 
Après un habillage dans les règles, Gargamel et le schtroumpf  spéléo 
refusant de descendre avec nous, nous voici devant le trou (oui, c’est ça, il 
n’y a pas d’autres mots, c’est un trou!!). Alain est nommé pour équiper, il 
commence à tomber des gouttes, il est environ 11h.  
C’est quand même curieux cette « introduction » dans le ventre de la 
Terre, dans cette inconnue. C’est fascinant et effrayant à la fois, j’en ai la 
tête qui tourne. Quelques photos, et c’est mon tour.  
L’étroiture des Chiroquois est l’endroit idéal pour se choper un coup de 
froid, vu le courant d’air qui s’y glisse.  
Au palier Bichette, nous prendrons nos quartiers, Alain ayant commencé 
sa 1ère descente dans le P27, stoppée nette à environ 15m par le noeud en 
bout de corde (d’où l’importance de celui-ci!!). Il remonte, Pierre est là 
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pour enseigner l’art de rabouter 2 cordes entre elles. Ce qui veut dire 
passage de noeud en plein vide. Ce sera sans doute une première pour 
Jean-Louis, et pour moi, à part au chatodo à 3m du sol…. Vincent nous 
fait réviser la procédure.  
D’autant que le palier Bichette est très fréquenté, 3 spéléos de la région 
parisienne nous ont rejoint. Que de monde! Chacun prend un ticket et 
attend son tour. 
Alain et Pierre sont partis plus bas pour équiper l’enchaînement avec le 
P24, et le P13, tout ça bien sûr sans mettre pied à terre, commente 
Vincent. 
Jean-Louis se lance, mais juste avant son passage de noeud, Vincent lance 
« Willy, tu fais des photos, on va éclairer le puit avec Jean-Louis, avec les 
spots !». Bah!!, Pourquoi pas!! Mais je me mets où? Où je peux? Ah purée, 
qu’est-ce que je suis venu faire dans cette galère, alors que j’aurais pu être 
tranquille devant la télé à regarder des débats politiques! Mais c’est que j’ai 
pas de télé. Tout s’explique! Je prends quelques clichés sans garantie de 
résultats, à main levé, malgré l’éclairage des spots. Mais ça me plaît bien.  
Et c’est reparti, Jean-Louis passe le noeud et s’en sort bien, Vincent suit, 
puis moi.  
L’arrivée au fond, nous permet de découvrir la cascade. Nous entendons le 
groupe avec les enfants, qui vient d’arriver de ce côté-ci. Il est convenu 
qu’il laisse l’équipement côté combe aux prêtres afin de nous permettre de 
faire le réseau, et de ressortir.  
La pause casse-croûte s’impose, à base de cacahouète, de saucisson, de 
fromage, de pain et de chocolat, et d’eau. 
Une visite du réseau Ben dans la limite des siphons fera notre promenade 
digestive. Ces magnifiques piscines d’eau verte, bleue, avec les fils d’Ariane 
disparaissant dans les profondeurs, donnent des envies de baignades. On se 
mouillera les fesses, mais pas forcément de manière volontaire. Il va falloir 
bouger pour se sécher, et se réchauffer. 
On revient sur nos pas puis attaquons le réseau de la combe aux prêtres. 
Cela vaut vraiment le détour : stalactites, .mites, drapés, gours, baignade 
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forcée au pont du singe, où le contact avec l’eau pas chaude me fait 
pousser des cris de bêtes (merci Vincent pour son aide précieuse!). 
Un ramping dans le réseau nord, nous réchauffe certes, mais la fatigue se 
fait sentir, et Pierre ne veut plus se mouiller (moi aussi d’ailleurs). 
On sort pas l’entrée de la combe aux prêtres, côté carrière, par un P20 et 
une vire. Il fait jour, environ 19h45, Pierre finit de désequiper. Vincent, 
Alain, Jean-Louis repartent à la combe Rochotte faire le désequipement. 
Ils en ressortiront à quasi 21h. 
Une bonne douche, 1 petit apéro et 1 bon repas finiront cette belle 
journée. 

Ah, oui, j’ai oublié de dire que j’ai vu un poisson nagé dans un des siphons. 
Véridique! 

	 	 	 	 	 	 	 Willy Granger, le 9 avril 2017
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